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232 CHRONIQUE
« De nos deux hypothèses, la première est donc à rejeter : Ce

« n'est pas la lune qui est satellite de la terre, mais la terre satel-
« lite de la lune. »

Raisonnement sophistique dira-t-on Peut-être, mais pas plus
que beaucoup d'autres ayant cours, qui doivent aussi leur apparente

validité, à cette illusion que se mouvoir est une locution
ayant une signification par elle-même ; raisonnement qui, et tout
cas, n'est trompeur que. dans une conception absolutiste, puisqu'il
suppose distinctes, les deux hypothèses mises en jeu.

CHRONIQUE

G. Oltramare.

&Enseignement mathématique doit un hommage particulier à

la mémoire de l'un de ses membres du Comité de Patronage,
M. G. Oltramare, décédé à Genève, le 10 avril dernier, dans sa
quatre-vingt-dixième année. Professeur honoraire de l'Université
de Genève et doyen des mathématiciens suisses, M. Oltramare
avait, en effet, été l'un des premiers, à accepter à faire partie de
ce Comité, et, depuis, avait constamment témoigné son intérêt à

ce journal.
Nous consacrerons prochainement une Notice à sa vie et à ses

travaux.
La Rédaction.

Comité de Patronage de « l'Enseignement mathématique. »

M. G. Oltramare a été remplacé dans le Comité de Patronage
par M. le professeur J. Franel, Directeur de l'Ecole polytechnique
fédérale, à Zurich. L'appui que nous apporte le savant professeur
nous sera très précieux, et nous le remercions bien sincèrement
d'avoir bien voulu nous honorer de son acceptation.

La Rédaction.
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Les Mathématiques au 44e Congrès des Sociétés Savantes de Paris
et des Départements, Paris, avril 1906.

Résumé des Communications faites à la sous-Section des
Mathématiquesy dans la séance du mercredi matin 18 avril, sous la
présidence de MM. P. Appell, Doyen de la Faculté des Sciences de

Paris, Membre de l'Institut et G. Darboux, Secrétaire perpétuel
de VAcadémie des Sciences.

M. .Fassbinder, professeur à Paris. — Sur Vexistence de
certaines intégrales de l'équation du -f- c (x y) u 0 et d'autres
équations d'ordre supérieur.

1.—M. Emile Picard a depuis longtemps établi l'existence
d'intégrales de l'équation ci-dessus ayant la forme

u—^los + v) •

P et Q désignant deux fonctions holomorphes de x et de y.
Plus généralement, cette même équation admet des intégrales

de la forme

" (I+ log I*" + f) •

dépendant de 2n -f- i constantes arbitraires.
Pour le montrer, utilisons le changement de variables

x -j- iy — £ x — iy q

déjà employé par M. Hedrick. il ramène l'équation et 1'intégrala
aux formes

Ohl
-}- eu 0

èx Oy

G
u — -—- -}- Glo£.xr

ixy)n 8 1

La substitution donne les équations

^ + CG 0
Ox Oy

(o) « (bG# - ôAo) + ^ + cGo) + g o

En exprimant que le premier terme de l'équation (o) est divisible
par xy, on trouve, p0 et q0 étant deux constantes arbitraires,

G0 Pox?l + qQyn + xyGi
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et l'équation (o) devient

(1) (n— 1) Jjre — 1)Gi — Ix-f c(p0x"+ (/„y")+

Xy
Gi

_j_ cgA -j- (xy)11-1 lx^ ~ 0
J \bx by / ' ' bx

On raisonne sur cette équation comme sur l'équation (o), et
ainsi de suite.

Finalement on trouve une intégrale de la forme

k n — 1

2 (xy\k\xK-kVk(x) -j-y/i-fcQ^r)]
a — k ~ °

-f- G log xy
(xy)n ^ 8 J

Pjt et Q* contenant chacune une constante arbitraire, ainsi que G.
Il suffit de revenir aux variables réelles.

2. — La même méthode permet d'établir, pour l'équation

ê.S if
-f- eu rzr 0

ôx by b

l'existence d'intégrales ayant la forme

k—n — 1

2 (ocyz)k[{yzy>kVk(y,z) + {zx)*-kQk (z,x) + (ocy)'l-kRk(x,y)]

Il
k ~ °

:
«

; ; h GlogXr-
(xyzY1 •

& *

où entrent 3n 3 fonctions arbitraires et une constante également
arbitraire.

3. — Enfin, pour l'équation tout à fait générale

x mö 11
> n—j— c u — 0

bx1 bx2 bXm

c étant une fonction holomorphe des m variables œ±, .r2 x„h on
établira de même l'existence d'intégrales de la forme

GQ (X1,X2, Xm
U ~

{xxX2 'Xm)n + G('ri '^2 ' • • • «'») log-XiX2 xm

n étant égal à 0 ou à 1. Mais il est à prévoir qu'il peut être
quelconque.

M. Marque, Professeur au lycée de Tulle. — L'Auteur expose
les résultats principaux d'un Mémoire sur la théorie du mouvement

d'un véhicule automoteur muni du différentiel de Pecqueur,
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et sur les inconvénients qui résultent de l'emploi de cet organe. Il
indique le principe d'un autre dispositif, très avantageux surtout
pour le transport des poids lourds et des vitesses moyennes. Ce

dispositif, fondé sur l'emploi de courroies et de cônes lisses,
présenterait les avantages du différentiel sans en avoir .les inconvénients,

et se prêterait aisément en outre aux changements de
vitesse. [Journal officiel du 10 avril 1906.)

M. E. Lebon, Professeur au lycée Charlemagne. — Sur la
construction d'une Table de caractéristiques relatives à la base de
30030 des facteurs premiers d'un nombre inférieur à 901800900.
(Réponse à la première question du Programme du Congrès :

Méthodes permettant de reconnaître si un très grand nombre est
premier).

Cette Table occuperait une surface environ 10 fois plus petite
que celle qu'occuperait l'ensemble des tables qui existent et de
celles que l'on construisait jusqu'à 901800900, en adoptant la
disposition des Tables de Burckhardt, de Dase, de Rosenberg et
de Glaisher. Elle permettrait de reconnaître rapidement si un
nombre est premier ou composé, et, avec une table de restes, de
résoudre instantanément ce problème'1. (Journal officiel du 10
avril 1906). ' E. Lebon (Paris).

La 9me réunion dés maîtres des écoles moyennes austro-allemandes ;

Vienne, 9-11 avril, 1906.

A trois ans d'intervalle les professeurs des écoles moyennes de
l'Autriche viennent de se réunir de nouveau, à Vienne, en une série

de séances plériières et de séances de sections. Nous conformant

au but de cette Revue, nous nous bornerons à rendre compte
ici de la séance de la section des mathématiques.

Après quelques mots d'ouverture de M. H. Januschke, Directeur
d'Ecole réale et membre du comité d'organisation, l'assemblée a
composé son comité comme suit: MM. Alois Höfler, Professeur à
l'Université de Prague, président; Fr. Schiffner, Directeur d'Ecole
réale (Vienne), vice-président; Prof. K. Frostl (Vienne) et Prof.
L. Tesar (Olmûtz), secrétaires. L'ordre du jour comprenait trois
conférences qui ont réunis de nombreux auditeurs.

1 La théorie générale des Tables analogues à celle dont M. E. Liîbon propose la construction
dans son Mémoire se trouve dans un Manuscrit qu'il a envoyé le H juillet 1905 aux

Archives de l'Académie des Sciences de Paris ; cette théorie, les propriétés, non encore
signalées des progressions arithmétiques employées et permettant de simplifier le calcul des
caractéristiques, des exemples de ce calcul, sont exposés dans les Comptes Rendus de
VAcadémie Royale des Sciences de Lisbonne (1905 et 1906), de l'Association Française pourl'Avancement des Sciences (1905), de l'Académie Royale des Lincei (1906). Le présent
Mémoire sera publié in-exteiiso dans le « Bulletin de la Société Philomathique de Paris ». —
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Les deux premières étaient consacrées à une question qui est

actuellement à l'ordre du jour dans divers pays. Il s'agit de Vin-
troduction du calcul infinitésimal dans les écoles moyennes I.

M. le Dr Zahradnicek expose la question dans son ensemble;
M. le Prof. A. Höfler examine ensuite les propositions faites dans
le même sens par le société « Deutsche Mittelschule » à Prague.
Ces deux conférences donnent lieu à une intéressante discussion
à laquelle prennent part MM. Dr Ignaz Wallentin, Prof*. Ant.
Neumann, Prof. Ludw Volderauer, Prof. A. Höfler, Prof. Ed.
Schuscik; elle se termine par l'adoption, à l'unanimité, des deux
propositions suivantes qui résultent d'une fusion des propositions
à peu près analogues formulées par les deux conférenciers :

« I : Il est désirable que l'on applique à nos établissements la
« réforme préconisée et adoptée par les savants et pédagogues de
« l'empire allemand et par les sociétés autrichiennes de l'ensei-
« gnement moyen, d'autant plus que l'enseignement réal autri-
« chien, ainsi que cela a été reconnu à plusieurs reprises en Alle-
« magne, a toujours été en grand progrès depuis le projet d'or-
« ganisation de 1849. »

« II. Il y a lieu de prier l'Administration supérieure de l'Instruc-
« tion publique de bien vouloir autoriser des maîtres bien qualifiés,
« qui sont persuadés de la nécessité d'une réforme, à faire des
« essais dans le sens indiqué par la Commission nommée par les
« deux sociétés viennoises « Mittelschule2 » et « Realschule. » Les
« observations qu'ils fourniront devront être prises en considéra-
« tion le plus possible dans l'élaboration d'un nouveau programme
« et des manuels. »

Il y a tout lieu de croire que ces propositions seront accueillies
favorablement, et l'on entrevoit ainsi avec plaisir la possibilité de
l'introduction, dans les écoles moyennes autrichiennes, des notions
fondamentales du Calcul infinitésimal combiné avec la pénétration

de la notion de fonction à travers tout l'enseignement de

l'Arithmétique et de l'Algèbre.
La troisième conférence avait pour objet Yutilisation des

projections obliques. Le conférencier, M. le Prof. Th. Hartwig, expose
les idées qui l'ont conduit à publier son récent abrégé de stéréométrie

constructive. Il regrette que dans les manuels de Mathématiques,

de Physique, de Minéralogie, etc., on ne fournisse aucune
indication sur les principes et les conventions d'après lesquels on
a établi les figures. Il montre ensuite comment ces constructions

1 Voir Oesterreichische Mittelschule, XIX, Holder, Vienne, p. 36-54, 142-152, 298-306,
389-396 et Jahresbericht der I. Staatsrealschule im II. Bezirke in Wien für 1904-05, p. 78-
115.

2 Voir les Vorschläge zu einer zeitgemässen Umgestaltung des mathematischen Unterrichts
an österreichischen Gymnasien und Realschulen ; ces propositions ont été reproduites par
la Zeitsch. f. math. u. naturw. Unterricht, XXXVII.
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peuvent être expliquées et exécutées dans le premier enseignement

des écoles moyennes en se basant sur des considérations
analogues à celles qu'utilise Holzmüller.

Ern. Kaller (Vienne).

Nominations et distinctions.

M. E. Bortolottï, prof, extraord., est nommé professeur
ordinaire à l'Université de Modena.

M. Daublebsky von Sterneck, prof, extraord., est nommé prof,
orcl. à l'Université de Czernowitz, Autr.

M. Dulac, maître de conférences, est nommé professeur-adjoint
de mathématiques à l'Université de Grenoble.

M. Fubini, de l'Université de Catania, est nommé prof. aclj.
d'analyse à l'Université de Gènes.

M. Gmeiner, prof. ord. à l'Université allem, cle Prague, est
nommé prof. ord. à l'Université d'Innsbruck, en remplacement
de M. Stolz, décédé.

M, Hägen, directeur de l'Observatoire de Georgetown, est nommé

directeur de l'Observatoire du Vatican.
M. G. Huber, prof, extraord., est nommé professeur ordinaire

à l'Université de Berne.
M. W. I. Hussey, de l'Observatoire Lick, est nommé professeur

à l'Université de Michigan.
M. Ernest Lebon a obtenu une Médaille d'argent à l'Exposition

internationale de Liège, pour l'ensemble de ses Publications
mathématiques.

M. M. d'OcAGNE, prof, à l'Ecole des Ponts et chaussées, est
nommé prof, de Géométrie au Conservatoire des Arts et Métiers
de Paris, en remplacement de M. Rouché, qui prend sa retraite.

M. E. T. Whittaker, à Cambridge, est nommé professeur
d'Astronomie au Trinity College à Dublin et Astronome royal
d'Irlande.

M. E. B. Wilson, est nommé prof, extraord. à la Yale University

(E.-U.)
M. C. v. Wisselingh, à Amsterdam, est nommé professeur à

l'Université de Groningue.
Privat-docents. — Ont été admis en qualité de privat-docents :

MM. M. Grossmann, à l'Université de Baie; G. Wallenberg, à
l'Ecole technique supérieure de Charlottenbourg ; F. Hartogs, à
l'Université de Munich; M. Vanecek, à l'Ecole technique sup.
tchèque de Prague.
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